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2 ROIS, 5, 1-19 

Le général en chef du roi de Syrie s’appelait Naaman. Son maître 

 

Elisée lui répondit : tu peux aller en paix. Et Naaman repartit. 
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PREDICATION 
   

 

Chers amies, chers amis, 

Le texte que nous venons d’entendre porte sur ce que l’on appelle communément la guérison 

de Naamân, le lépreux. 

Je vais commencer par le resituer dans son contexte, puis reprendre la narration avec 

quelques éléments d’explication avant d’aborder ce qu’il peut nous dire pour aujourd’hui. 

Le récit se déroule au IXème siècle avant Jésus-Christ. Il nous introduit au temps des guerres 

de la grande puissance syrienne (araméenne) et de sa capitale Damas, contre le petit royaume 

d’Israël, avec sa capitale Samarie. Israël plie sous la botte de l’oppresseur. Le personnage 

important du récit est Naamân. Il est le commandeur en chef de l’armée syrienne, main droite 

de son roi, mais qui souffre d’une grave maladie de la peau. Il est dit que c’est la lèpre. 

N’importe quelle maladie de peau était appelée ainsi. L’important est de comprendre que 

dans l’Ancien Testament, la lèpre était considérée comme un signe d’impureté, c’est-à-dire, 

de coupure par rapport à Dieu, donc une conséquence du péché. Si bien que « lèpre » et 

« péché » sont souvent utilisés l’un pour l’autre. Le lépreux, c’est quelqu’un qui, par son 

péché, est coupé de Dieu, et coupé des hommes puisqu’il doit vivre à l’écart et n’avoir aucun 

contact ni avec la société ni avec quiconque. 

Ce grand chef d’armée du roi des Araméens, souffrant, écoute son épouse, une épouse dont 

l’esclave juive, toute jeune fille, lui suggère de consulter le prophète Elisée. Le roi de Samarie 

croit à une ruse qui serait prétexte pour commencer une nouvelle guerre. Elisée intervient en 

faisant venir Naamân. Mais, lorsque Naamân arrive devant la maison d’Elisée avec ses chevaux 

et son char, le prophète ne lui adresse pas la parole. Au lieu de cela, il envoie un serviteur, 

pour lui dire de se laver sept fois dans le Jourdain pour retrouver la santé. 

Naamân réagit d’abord en potentat hautain, vexé et en colère : Damas peut prétendre à des 

fleuves bien plus importants. Alors pourquoi lui irait-il plonger dans le petit Jourdain ? Et 

pourquoi Elisée ne l’a-t-il pas accueilli personnellement, lui, un homme de son rang ? Et, il n’a 

pas non plus droit à un rituel très grandiose : aucun geste spectaculaire. C’est tout son orgueil 

qui en prend un coup. Il se laisse, tout de même, persuader par son entourage d’obéir au 

prophète. Par sept fois, Naamân doit plonger dans l’eau. Se plonger dans l’eau c’est mourir à 

soi, c’est aussi la symbolique du baptême. C’est mourir à soi pour renaître à quelque chose de 

neuf. Par sept fois, il reconnaît son péché, son impureté. Péché qui est dans l’enfermement 

de croire que rien ne peut changer, que même Dieu ne peut rien faire pour nous. Sans le 

savoir, Naamân est sur le chemin de la guérison intérieure. Il écoute une autre voix que la 
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sienne, celle de Dieu, passant par des messagers surprenants : une petite servante esclave et 

un ennemi. 

Il écoute. Sommes –nous capables comme lui de rester ouverts à des paroles dérangeantes, 

ouverts à des expressions différentes, ouverts à ce qui pourrait venir nous déloger de nos 

vaines certitudes, ouverts à ce qui pourrait faire crouler nos principes ? Restez ouverts, sans 

minimiser, sans dramatiser, accueillir, laissez tomber en nous profondément ces paroles, pour 

leur donner la chance de produire quelque effet ? 

Naamân écoute vraiment et s’engage. Par sept fois, ce qui veut dire il s’engage parfaitement, 

complètement. Et nous, comment nous engageons nous ? Comment incarnons-nous nos 

valeurs pour les faire vivre ? Interrogeons-nous, chacun à sa mesure, sur ce que nous pouvons 

entreprendre.  A l’heure où les vagues d’obscurantisme se soulèvent, de plus en plus grandes 

et déferlent. Comment nous mettons-nous en mouvement ? Nous assistons dans ce texte à la 

conversion intérieure de cet homme. Son expérience est totalement inattendue. Rien de 

spectaculaire. Le chemin de la foi n’est pas spectaculaire. Ce sont des voix discrètes qui 

mènent à Dieu. C’est bien, derrière l’aspect apparent des choses, que se cache l’action de 

Dieu. Action qui se fraye un chemin par des impulsions discrètes, délicates et fines. 

Le prophète Elisée aussi nous interpelle, en refusant la récompense proposée. Il le fait pour 

montrer que la guérison est due à dieu seul, et non à ses propres talents de guérisseur. La 

guérison est gratuite, on ne marchande pas, c’est un don gratuit. C’est ça, la grâce. Et en plus, 

nous recevons la paix. Cette paix profonde, que rien ni personne ne peut nous ravir. 

L’histoire de Naamân est aussi marquée par l’importance de l’humilité. Une humilité qui n’est 

pas que de la modestie mais une capacité à accueillir le réel tel qu’il est et à l’accepter. 

Accueillir littéralement l’humus, accueillir le terreau dont nous sommes faits. Nous sommes 

appelés à reconnaître que chacune et chacun est aimé et précieux aux yeux de Dieu. Cela 

signifie aussi écouter les histoires de ceux qui souffrent et chercher les moyens concrets de 

soutenir leur quête d’égalité et de dignité.  

La guérison de Naamân nous montre que Dieu peut nous transformer de manière inattendue 

lorsque que nous abandonnons nos idées préconçues et nos attitudes rigides. Nous avons-

nous aussi besoin de guérison. Besoin de dépasser nos orgueils, dépasser nos inerties. Le 

projet de Dieu pour nous est guérissant : physiquement parfois, intérieurement assurément. 

Notre part de responsabilité consiste à le lui demander ardemment. Le désir ardent de se 

laisser toucher et guérir nous ouvrira un chemin de vie, et nous transformera à notre tour en 

agents de guérison dans notre société si malade. Prenons le risque d’être saisi(e), propulsé(e) 

vers un inattendu. 

Seigneur, notre Dieu, tu as conduit un pissant de ce monde à la foi vivante à travers un bain 

dans des eaux insignifiantes. Nous te le demandons : fais-nous sentir dans notre vie, ta main 

qui nous guide, pour que nous apprenions à croire, apprendre confiance et à nous engager. 

Fais briller la lumière de ta vérité et conduis-nous, hors des conflits de ce monde, vers ta paix. 

AMEN. 

Francine Chevallier-Meyer, Aumônier des Hôpitaux, TNM le 21/01/24  
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Tous responsables, tous solidaires  
 

  
 

Déjeuner fraternel partagé et participatif le jeudi 
25 janvier 2024 à 12 h. 

 
Samedi 27 janvier 18 h 30 en l’église de Bellecroix 

et dimanche 28 à 10 h 30 au Temple-Neuf 
échange de chaire 

entre le Père Bonisoli et le pasteur Trunck 
dans le cade de la semaine œcuménique 

pour l’unité des chrétiens. 
 

Dimanche 04 février à 10 h 30 au Temple-Neuf 
Culte-Cantate BWV 18 

Gleichwie der Regen und Schnee vom Himmel fällt 
(Comme la pluie et la neige tombent du ciel) 
Avec un ensemble de solistes, alto et flûte, 

dirigé par Vincent Bernhardt 
 

Dimanche 11 février au Temple-Neuf 
-à partir de 10h ouverture du bureau de vote 

pour le renouvellement partiel du 
 Conseil presbytéral  

(voir lettre N°157 pour le vote par correspondance) 
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-à 10h 30 culte musical piano et chants 
-à 12 h repas paroissial :  

s’inscrire dès maintenant auprès du pasteur 
Tirage de la Tombola 

-à 16 h Concert de la Maîtrise de la 
Cathédrale 

 
 

Rencontre œcuménique pour tous 

le samedi 27/01  de 9h à 16h janvier 2024 

Maison Saint-André 2 rue Saint André ‒ 57245 PELTRE 

Une journée proposée par la Commission Œcuménique Mixte en MOSELLE 

S’inscrire auprès de Nicolas VANDECANDELAERE 2 rue Jean Bauchez - 57535 MARANGE-SILVANGE 

Tél. : 03 87 51 74 14 

 
 

La paroisse réformée du Temple Neuf lance  

un groupe d’étude biblique, 
qui s’adresse aux jeunes actifs (20-40 ans) et qui se réunira un 

mercredi sur 2 au Temple Neuf. L’étude biblique portera à la fois sur 

l’étude des textes en eux-mêmes, et sur les lectures existentielles 

qu’il est possible d’en faire. Pour plus d’information, veuillez-vous 

référer à l’affiche suivante où il est possible de scanner le QR code 

whatsapp pour être ajouté au groupe ; vous y trouverez l’ensemble 

des détails pratiques. 
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Vous aimez le Temple-Neuf, vous êtes fidèles à ses cultes dominicaux, vous êtes 

heureux de le voir de plus en plus ouvert à un large public venu pour ses concerts et 

ses orgues remarquables, ses expositions et bientôt à nouveau ses conférences, ou 

simplement vous y entrez pour la paix qui y règne ou vous vous promenez dans ses 

jardins à l’ombre d’un bâtiment emblématique de votre ville. 
Alors oui, nous nous adressons à vous : pour poursuivre nos activités, pour assurer l’entretien 

et le chauffage, pour maintenir en état ses orgues, vos dons nous sont nécessaires. Quel 

qu’en soit le montant, ils sont déductibles de vos impôts à hauteur des 2/3. 

Les dons peuvent être adressés par chèque à l’ordre de : 

Paroisse protestante du Temple-Neuf, 1 Place de la Comédie, 57000 Metz 

Ou par virement au compte CIC de la paroisse du Temple-Neuf 

FR76 3008 7333 0000 0204 2880 132 

 
 
 

Retrouvez-nous sur Facebook, Instagram et le 
site du Temple 
w w w .facebook .c o m /Templeneufdeme tz  

www.instagram.com/templeneufmetz/ 

 

et dans Voix Protestantes, l’émission des 
paroisses protestantes de Moselle, le samedi à 
9h15 (hors période estivale) 

Pour vous dé-inscrire de la liste d’envoi de cette lettre hebdomadaire, il vous suffit d’en faire la 

demande par mail à la rédaction : templeneufdemetz@gmail.com 

http://www.facebook.com/Templeneufdemetz
http://www.instagram.com/templeneufmetz/

